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SNCF, EFFIA, ASUTGV et acteurs du Vendômois

Compte rendu de la rencontre du 22 avril 2008
Présents
Daniel CHANET, Président de la Communauté du Pays de Vendôme

Catherine LOCKHART, Vice-Présidente de la Communauté du Pays de Vendôme

A. Jacques ESNAULT, Vice-Président de la Communauté du Pays de Vendôme

Philippe ROTA, Directeur Départemental de la SNCF

Pascal SCHWARTZ, Chef de gare Vendôme – Villiers-sur-Loir
Yvan O'Brien, Adjoint au Directeur Régional Ouest EFFIA

Gilles GONZALES, Chef d'exploitation EFFIA

Patrick CHIRON, Président de l'ASUTGV

Stéphane ADAM, Agnès ARTIS, Bernard MATHIEU, membres du bureau de l'ASUTGV

Philippe LEDENT, Société GETINGE

Norbert DUBOST, Société Thalès
Lionel de FRANCE, Société Baumer Bourdon Haenni

Marc GAZEAU, Chargé de mission Aménagement de l'Espace Communauté du Pays de Vendôme 

Absents excusés

Béatrice ARRUGA, Conseillère Régionale,  Maire-Adjointe de Vendôme

Florent GROSPART, Communauté du Pays de Vendôme
Maurice LEROY, Député, Président du Conseil Général

Monique GIBOTTEAU, Conseillère Générale

Pascal BRINDEAU, Conseil Général

Didier DUBOIS, Directeur Régional de la SNCF

Benoit PLUMEL, Arthur Loyd

Monsieur CHANET salue tous les participants dont la diversité reflète tout l'intérêt porté au TGV. Il regrette l'absence du Directeur Régional de la SNCF car pour lui ces rencontres biannuelles s'inscrivent dans la lignée des réunions qu'il avait initiées avec Guillaume PEPY. Toutefois, il attend un parler vrai des acteurs et rappelle que parmi les objectifs partagés au sein du Vendômois ressortent les priorités suivantes :

· le retour en milieu d'après midi d'un Paris – Vendôme,
· une gare plus ouverte sur le sud-ouest, retrouvant des liens avec Roissy et bénéficiant d'une interconnexion améliorée avec les autres TGV,

· la restauration du train "balai" de 21h10 (Paris – Vendôme) supprimé depuis le 10 décembre 2006.

Patrick CHIRON relaye une demande des usagers pour le week end car l'absence de desserte pendant 24 heures, un peu sévère, ne permet pas aux Vendômois d'organiser une soirée à Paris.
Penser la gare avec anticipation comme un outil d'aménagement du territoire

Philippe ROTA rappelle la politique d'entreprise conduite par la SNCF très attentive à son bilan financier et signale que le TGV n'est pas dans le service public. Daniel CHANET souligne que dans le service public aussi, les responsables sont sensibles à l'équilibre entre investissements publics et recettes différées mais en tant qu'élu, il doit en permanence se projeter et faire des paris sur l'avenir. Celui de la gare était le bon puisque avec 317 800 voyageurs, la gare a connu en 2007 une progression de 3,8 %.
Le retour en milieu d'après midi d'un Paris Vendôme

Pour Stéphane ADAM, cette nouvelle desserte est plus qu'attendue. Elle permettrait aussi de capter une clientèle d'occasionnels aujourd'hui dissuadée payant plein tarif. Philippe ROTA l'entend bien c'est pourquoi il a fait une demande de sillon auprès de Réseau Ferré de France dans l'objectif d'inscrire cette nouvelle desserte à partir de mi-décembre 2009. Patrick CHIRON demande si d'ici là les conditions peuvent être améliorées en doublant des rames ou par recours aux voitures duplex. Pour Philippe ROTA, la réponse dépend aussi du taux d'occupation probable.
Stéphane ADAM constate que la gare fonctionne très bien et propose d'aller plus loin ensemble entre acteurs responsables et réalistes. En s'engageant dans un partenariat réel tout le monde y gagnerait. Norbert DUBOST témoigne sur le poids du TGV qui l'a conduit, entre autres, à prendre la direction de Thalès Avionics. De plus, il fait état des techniques en matière d'anticipation de la demande qui pourraient rassurer la SNCF. Il cite notamment les instituts de sondage. Philippe ROTA apprécie l'éclairage concret et pertinent des enquêtes conduites par l'ASUTGV qui garantit un bon taux de retour et dont Agnès ARTIS souligne la mise à disposition de ces comptages réels. Daniel CHANET annonce que la Communauté du Pays de Vendôme  pourrait apporter vision, compétence et moyen financier à une étude SNCF.
Une gare plus ouverte notamment sur Roissy

Les chefs d'entreprise relatent les montages complexes qu'ils échafaudent pour leur personnel comme pour leurs partenaires (avion, train, taxi …). Bernard MATHIEU constate que 8 ans après, le Vendômois compte plus d'entreprises avec des profils socio professionnels plus exigeants qui conduisent à rouvrir le lien avec Roissy. Patrick CHIRON insiste sur les horaires des trains car à une ½ heure près, les enchaînements ne sont plus possibles et des voyageurs échappent à la SNCF. Stéphane ADAM propose un travail avec les entreprises vendômoises et une enquête auprès des usagers. Philippe LEDENT évoque la part croissante de la sécurité et signale que dans le suivi de leur politique en matière d'environnement, il peut recenser le nombre de vols effectués via Roissy. Lionel de France cite deux actions possibles : une multiplication de la communication par le Conseil Général et une enquête à partir du potentiel du bassin économique.
Pour le rétablissement du Paris – Vendôme de 21 h 10

Patrick CHIRON note que le dernier train enregistre un remplissage variable et atteste qu'il est plein le jeudi. Il demande si son avancement a été préjudiciable pour la SNCF. Philippe ROTA rapporte que la fréquentation moyenne évaluée à 25 voyageurs dans ce train balai a été jugée comme faible. A 82 %, le remplissage est considéré comme suffisant. Il comprend que c'est un train sensible mais fait part de l'intérêt pour la SNCF de gagner toutes les minutes sur ce Paris – Bordeaux, y compris les 7 minutes d'un arrêt à Vendôme, afin de capter une clientèle avion qui relierait les deux villes en moins de 3 heures. Agnès ARTIS suggère 2 années de test. Norbert DUBOST et l'ASUTGV considèrent le train de 21 h 10 à réhabiliter comme un véritable service, lequel constitue un élément de l’offre. Son non rétablissement dissuadera de nouvelles implantations d'entreprises, synonyme de manque à gagner pour la SNCF. Puisque la question ne semble pas relever d'un manque de matériel roulant, il est demandé à Philippe ROTA, interlocuteur SNCF, le rétablissement du train balai de 21 h 10 pendant que le Paris – Bordeaux serait traité en train direct attractif.
Equipement du parking

Après présentation d'EFFIA, filiale de la SNCF avec un fonctionnement privé issue du rapprochement entre Sceta Parc et Via Stationnement, Gilles GONZALEZ décline les actions conduites sur Vendôme. Soixante-dix abonnements annuels ont été vendus dès les premiers jours de janvier aussi est-il demandé une plus grande souplesse avec gestion sur l'année. Le miroir est jugé efficace mais EFFIA cherche appui auprès de l'ASUTGV pour que les sorties du parking soient moins ronflantes. Le retrait mensuel est à voir ultérieurement à condition que le parking soit fermé par des barrières. Yvan O'BRIEN annonce que tout équipement supplémentaire se traduira demain par une augmentation des tarifs.
Capacité du parking

Après avoir commenté des relevés aléatoires effectués depuis l'été 2007 (50 % d'occupation) jusqu'en avril (80 à 84 % d'occupation au 1er trimestre), Yvan O'BRIEN rappelle qu'EFFIA, exploitante sans foncier, n'envisage pas d'étendre le parking. Pour lui, il faut savoir libérer de la place voiture et s'ouvrir à d'autres choix que l'automobile même s'il relève moins de 2 roues qu'ailleurs du fait du contexte rural et le peu de développement collectif. Il fait référence à EFFIA Services pour porter plus loin les enquêtes.

Patrick CHIRON indique que les usagers proviennent de plus de 70 communes de résidence. Daniel CHANET rappelle que la Ville de Vendôme exploite seule le V'bus avec la récente mise en place du Créabus à la demande et souligne que la question du rabattement est à évoquer.

Stéphane ADAM informe l'assemblée de la démarche concertée que l'ASUTV conduit dans le cadre d'un projet aidé par l'Europe sur la question des transports et du développement durable. Il pointe du doigt que le bilan carbone du train n'intègre pas l'impact des trajets domicile – gare en voiture.

Services

L'idée d'un kiosque, viennoiseries quelques soirs est avancée. Les plateaux repas offerts par la SNCF en dédommagement de retards répétés ont été bien perçus. Par contre, le relationnel est à améliorer notamment pour les changements d'horaires. Il est convenu que Pascal SCHWARTZ soit le correspondant SNCF privilégié pour les informations commerciales.

Daniel CHANET remercie les participants pour leurs échanges constructifs. Il  lève la séance à 22 h après avoir confirmé les 3 priorités énoncées en début de séance et l’intérêt d’une enquête partagée.
______________________
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